
Messe du jeudi 23 janvier 2020 
Jeudi de la 2e semaine du temps ordinaire années paires 

 

Première lecture (1 S 18, 6-9 ; 19, 1-7)  
« Mon père Saül cherche à te faire mourir »  
 

 

[1Or dès que David eut fini de parler à Saül,  
Jonathan s’attacha de toute son âme à David et il l’aima comme lui-même. 

  2Ce jour-là, Saül retint David et ne lui permit pas de retourner chez son père. 
  3Et Jonathan conclut une alliance avec David, car il l’aimait comme lui-même. 
  4Jonathan se dépouilla du manteau qu’il portait et le donna à David, ainsi que ses vêtements,  

et même son épée, son arc et son ceinturon. 
  5Dans ses expéditions, David réussissait partout où l’envoyait Saül,  

et Saül le mit à la tête des hommes de guerre.  
Il était bien vu de tout le peuple et même des serviteurs de Saül.] 

  6Au retour de l’armée, lorsque David revint après avoir tué le Philistin,  
les femmes sortirent de toutes les villes d’Israël à la rencontre du roi Saül  
pour chanter et danser au son des tambourins, des cris de joie et des cymbales. 

  7Les femmes dansaient en se renvoyant ce refrain :  
« Saül a tué ses milliers, et David, ses dizaines de milliers. »  

  8Saül le prit très mal et fut très irrité. Il disait :  
« À David on attribue les dizaines de milliers, et à moi les milliers ;  
il ne lui manque plus que la royauté ! » 

  9Depuis ce jour-là, Saül regardait David avec méfiance. 
  [10Le lendemain, un mauvais esprit envoyé par Dieu s’empara de Saül  

qui fut saisi de transe prophétique au milieu de la maison.  
David jouait de son instrument comme chaque jour, et Saül avait sa lance à la main. 

11Saül la lança en se disant : « Je vais clouer David au mur ! »  
Mais par deux fois David échappa à Saül. 

12Saül eut peur de David. En effet, le Seigneur était avec David et s’était écarté de Saül. 
13Quant à Saül, il écarta David de sa présence en le nommant officier de millier.  

David partait en campagne et revenait à la tête du peuple. 
14Il réussissait dans toutes ses expéditions : le Seigneur était avec lui. 
15En voyant à quel point il réussissait, Saül le redouta. 
16Mais tous, en Israël et Juda, aimaient David, car c’était lui qui partait en campagne et revenait à leur tête. 
17Saül dit à David : « Voici ma fille aînée Mérab. C’est elle que je te donnerai pour femme.  

Seulement, sois pour moi un bon guerrier, menant les combats du Seigneur. »  
Saül s’était dit : « Ne portons pas la main sur lui, mais que des Philistins le fassent ! »  

18David dit à Saül : « Qui suis-je, quel est mon lignage, quel est le clan de mon père en Israël,  
pour que je devienne le gendre du roi ? » 

19Mais au moment de donner à David Mérab, fille de Saül, on la donna pour femme à Adriël de Mehola. 
20Or Mikal, fille de Saül, aimait David. Saül en fut informé, et cela lui parut une bonne chose. 
21Il se disait : « Je la lui donnerai, elle sera pour lui un piège, et la main des Philistins sera contre lui. » 

Saül déclara donc à David une deuxième fois : « Aujourd’hui, tu deviendras mon gendre. » 
22Saül donna cet ordre à ses serviteurs : « Parlez à David en secret.  

Dites-lui : "Voici que tu plais au roi, et tous ses serviteurs t’aiment. Deviens donc le gendre du roi !" »  

 [Entre crochets], les versets ajoutés à l’extrait du 1er Livre de 
Samuel prévu par la liturgie pour lire en entier le chapitre 18 

 Le chapitre 17 se terminait par ce court dialogue 
entre Saül et David : 58Saül lui demanda : "Mon 

garçon, de qui es-tu le fils ?" Et David lui répondit : 
"Je suis le fils de ton serviteur Jessé, de Bethléem." 

 Rien ne va s’arranger entre Saül et 
David : tandis que Jonathan s’attache 

indéfectiblement à David, Saül va 
laisser monter en lui une jalousie qui 
va tourner à la déraison meurtrière 

 On voit souvent dans la Bible les femmes 
chanter et danser pour faire la louange de 
leurs héros. Cela nous émerveille souvent, 
mais cela nous choque aujourd’hui qu’elles 
comparent le nombre de milliers de morts : 

étaient-ils tous nécessaires à la paix d’Israël ?  
 Si je laisse monter en moi 
le sentiment de jalousie, j’ai 

de plus en plus difficile à 
l’arrêter ; un mauvais esprit 

peut alors s’introduire en 
moi et altérer grandement 

mon discernement 

 Que cherche là 
Saül ? À obliger 
David à être un 

éternel guerrier ? 

 Là, c’est mieux : Saül tient compte des sentiments de son autre fille. 
Mais pourquoi parler en secret à ses serviteurs ?      Le secret nous est souvent dicté par le démon, 

soyons vigilants sur nos désirs de secret ! 

 
Prenons 
garde à 
tout ce 
qui est 

"transe", 
elle peut 

être 
belle et 
bonne 
ou pas 

du tout ! 

 Et on trouvera à partir de la page 3 de ce document 
les chapitres 19 à 23 du 1er Livre de Samuel 



23Les serviteurs de Saül redirent ces paroles à l’oreille de David qui déclara :  
« Est-ce peu de chose, à vos yeux, de devenir le gendre du roi ?  
Or, moi, je suis quelqu’un de pauvre et de peu d’importance. »  

24Les serviteurs de Saül lui rapportèrent ces paroles en disant : « Voilà comment David a parlé. » 
25Alors Saül reprit : « Vous direz ceci à David : Pour sa fille, le roi ne veut pas d’autre paiement  

que cent prépuces de Philistins, afin de tirer vengeance de ses ennemis. »  
Saül comptait ainsi faire tomber David aux mains des Philistins. 

26Les serviteurs rapportèrent ces paroles à David, et la chose lui parut bonne pour devenir le gendre du roi.  
 
Le délai n’était pas encore accompli 

27que David se mettait en route, lui et ses hommes, et qu’il abattait deux cents Philistins. David 
rapporta leurs prépuces, il les remit tous au roi, afin de pouvoir devenir le gendre du roi.  
Alors Saül lui donna pour femme sa fille Mikal. 

28Voyant et comprenant que le Seigneur était avec David et que Mikal, sa propre fille, l’aimait, 
29Saül eut encore plus peur de David et il éprouva contre lui une hostilité de tous les jours. 
30Les princes des Philistins repartirent en campagne. Mais, à chacune de leurs campagnes,  

David remportait plus de succès que tous les serviteurs de Saül. Son nom devint très célèbre.] 

            – Parole du Seigneur.  

 

Psaume (Ps 55 (56), 2-3, 9ab-10, 11a.12, 13-14ab) 
R/ 5bcSur Dieu, je prends appui : plus rien ne me fait peur 

Pitié, mon Dieu ! Des hommes s’acharnent contre moi ; 
tout le jour, ils me combattent, ils me harcèlent. 
Ils s’acharnent, ils me guettent tout le jour ; 
mais là-haut, une armée combat pour moi.  

Toi qui comptes mes pas vagabonds, 
recueille en Tes outres mes larmes. 
Le jour où j’appellerai, mes ennemis reculeront ;  
je le sais, Dieu est pour moi. 

Sur Dieu dont j’exalte la Parole,  
sur Dieu, je prends appui : 
plus rien ne me fait peur ! 
Que peuvent sur moi des humains ? 

Mon Dieu, je tiendrai ma promesse, 
je T’offrirai des sacrifices d’action de grâce ;  
car Tu m’as délivré de la mort 
et Tu préserves mes pieds de la chute. 

 

Acclamation (2 Tm 1, 10) 

Alléluia. Alléluia.  
Notre Sauveur, le Christ Jésus, a détruit la mort ; Il a fait resplendir la vie par l’Évangile. 
Alléluia.  

 Ce "paiement" exigé par Saül donne 
la nausée ! Son but avoué n’est que 

vengeance, son but réel est de susciter 
la haine des Philistins envers David 

jusqu’à ce qu’ils parviennent à le tuer ! 

 Ce qui alimente cette jalousie terrifiante de Saül : la peur que David prenne sa 
place comme roi d’Israël. Comme le fera Hérode envers Jésus dix siècles plus tard, lui 
qui ordonna le "massacre des innocents" avant de mourir assez peu de temps après 

 Est-ce David qui a composé ce psaume ? C’est bien ce 
qu’il vécut avec Saül qui est décrit là : Saül et ceux qui le 

suivent parce qu’il est roi le "combattent", le "harcèlent", 
"s’acharnent" et le "guettent tout le jour" 

 Le Seigneur veut sauver David de Saül ; pour cela 
Il va à plusieurs reprises Lui parler en particulier 

 Le 1er Livre de Samuel n’évoque pas les larmes de David, 
mais j’aime beaucoup ce verset : les larmes tournées vers le 

Seigneur sont prière toujours entendue de Lui ! 

 Tant que David reste lié au Seigneur, on Le voit 
sans cesse par Lui délivré de la mort voulue par Saül  
et de la chute que pourrait occasionner son péché 

 Nous convertir et croire à l’évangile a un enjeu : 
faire "resplendir la vie" en nous et autour de nous 



Évangile (Mc 3, 7-12) 
Les esprits impurs criaient : “Toi, tu es le Fils de Dieu !”  
Mais Il leur défendait vivement de le faire connaître 
 

  7Jésus se retira avec Ses disciples près de la mer,  
et une grande multitude de gens, venus de la Galilée, Le suivirent. 

  8De Judée, de Jérusalem, d’Idumée, de Transjordanie, et de la région de Tyr et de Sidon  
vinrent aussi à Lui une multitude de gens qui avaient entendu parler de ce qu’Il faisait. 

  9Il dit à Ses disciples de tenir une barque à sa disposition pour que la foule ne L’écrase pas. 
10Car Il avait fait beaucoup de guérisons,  

si bien que tous ceux qui souffraient de quelque mal se précipitaient sur Lui pour Le toucher. 

11Et lorsque les esprits impurs le voyaient, ils se jetaient à ses pieds et criaient :  
« Toi, Tu es le Fils de Dieu ! » 

12Mais Il leur défendait vivement de Le faire connaître. 

       – Acclamons la Parole de Dieu.  
 

 

Les chapitres 19 à 23 du 1er Livre de Samuel 
aelf.org 

 19,1Saül dit à son fils Jonathan et à tous ses serviteurs son intention de faire mourir David.  
Mais Jonathan, le fils de Saül, aimait beaucoup David 

  2et il alla le prévenir : « Mon père Saül cherche à te faire mourir.  
Demain matin, sois sur tes gardes, mets-toi à l’abri, dissimule-toi. 

  3Moi, je sortirai et je me tiendrai à côté de mon père dans le champ où tu seras.  
Je parlerai de toi à mon père, je verrai ce qu’il en est et je te le ferai savoir. » 

  4Jonathan fit à son père Saül l’éloge de David ; il dit :  
« Que le roi ne commette pas de faute contre son serviteur David, car lui n’a commis aucune faute envers toi.  
Au contraire, ses exploits sont une très bonne chose pour toi. 

  5Il a risqué sa vie, il a frappé à mort Goliath le Philistin,  
et le Seigneur a donné une grande victoire à tout Israël : tu l’as vu et tu en as été heureux.  
Pourquoi donc commettre une faute contre la vie d’un innocent, en faisant mourir David sans motif ? » 

  6Saül écouta Jonathan et fit ce serment : « Par le Seigneur vivant, il ne sera pas mis à mort ! » 
  7Alors Jonathan appela David et lui répéta tout ce que le roi avait dit.  

Puis il le conduisit à Saül, et David reprit sa place comme avant. 

  8La guerre avait repris. David partit combattre les Philistins.  
Il leur porta un coup très dur, et ils s’enfuirent devant lui. 

  9Un mauvais esprit envoyé par le Seigneur vint sur Saül,  
alors qu’il était assis dans sa maison.  
Il tenait sa lance à la main, et David jouait de son instrument.  

10Saül chercha à clouer David au mur avec sa lance,  
mais David esquiva le coup de Saül, qui ficha sa lance dans le mur. David prit la fuite et fut sauvé cette nuit-là. 

11Saül envoya des émissaires à la maison de David, pour le surveiller et le mettre à mort au matin.  
Mais Mikal, la femme de David, l’avertit : « Si tu ne te sauves pas cette nuit, demain tu seras mis à mort ! » 

12Et Mikal fit descendre David par la fenêtre. Il partit, prit la fuite et fut sauvé.  
13Mikal saisit l’idole domestique, la plaça sur le lit ;  

elle mit à l’endroit de la tête une touffe de poils de chèvre et recouvrit le reste d’un vêtement. 

 Marc l’évangéliste est connu pour le secret "messianique" 
(sur Sa véritable identité) qu’Il impose aux démons  
et même aux personnes qu’Il a guéries ou libérées 

 Énigmatique plus 
que clair, ce secret a 
dans ce passage une 
explication simple : 

pour qu’Il puisse 
assurer Sa mission,  
il ne faut pas que la 

foule finisse par 
"écraser" Jésus ! 

 Le message de Jésus –  "convertissez-vous et croyez à l’évangile" – cherche à ce 
qu’ils fassent "resplendir la vie" en eux et autour d’eux, dans leur vie normale. 
Mais pas que tous Le suivent (physiquement) et invitent tout le monde à faire 

comme eux : c’est surtout spirituellement qu’on est invité à Le suivre ! 

 Jonathan réussi à ramener 
Saül un moment à la raison… 

 Mais cela ne dure pas, et 
Saül revient à sa folie 

meurtrière contre David 

 Étonnant passage, qui nous révèle que la fille 
de Saül avait chez elle une "idole domestique"… 



14Saül envoya des émissaires pour se saisir de David, mais elle dit : « Il est malade. » 
15Alors Saül renvoya les émissaires voir David, en leur disant :  

« Apportez-le-moi, dans son lit, pour qu’il soit mis à mort. » 
16Mais quand les émissaires furent entrés,  

il n’y avait, sur le lit, que l’idole, avec une touffe de poils de chèvre à l’endroit de la tête ! 
17Saül dit à Mikal : « Pourquoi m’as-tu ainsi trompé ? Tu as laissé partir mon ennemi, et il est sauvé ! »  

Mikal répondit à Saül : « C’est lui qui m’a dit : “Laisse-moi partir.”  
Pourquoi faudrait-il que je sois la cause de ta mort ? »  

18David prit donc la fuite et fut sauvé.  
Il arriva chez Samuel à Rama et lui rapporta tout ce que Saül lui avait fait subir.  
Puis ils allèrent, lui et Samuel, habiter à Nayoth. 

19 On rapporta à Saül : « Voici que David est à Nayoth-de-Rama ! » 
20Saül envoya des émissaires pour se saisir de David.  

Ils virent le groupe des prophètes, en état de transe prophétique, avec Samuel debout, à leur tête. 
Un esprit de Dieu vint sur les émissaires de Saül, et ils entrèrent en transe, eux aussi. 

21On le rapporta à Saül qui envoya d’autres émissaires ; ils entrèrent en transe, eux aussi.  
Une troisième fois, Saül envoya des émissaires qui entrèrent en transe à leur tour. 

22Alors il se rendit lui-même à Rama et parvint à la grande citerne qui est à Sèkou.  
Il demanda : « Où se trouvent Samuel et David ? » On lui répondit : « À Nayoth-de-Rama ! » 

23Comme il se rendait là-bas, à Nayoth-de-Rama, sur lui aussi vint un esprit de Dieu.  
Saisi de transe prophétique, il continua à marcher jusqu’à ce qu’il parvienne à Nayoth-de-Rama. 

24Lui aussi, il retira ses vêtements, lui aussi fut en transe devant Samuel ;  
puis il s’écroula, nu, restant ainsi toute la journée et toute la nuit.  
Voilà pourquoi l’on dit : « Saül est-il aussi parmi les prophètes ? » 

 20,1David s’enfuit de Nayoth-de-Rama et vint dire devant Jonathan : « Qu’ai-je fait ? Quel est mon péché ?  
Quelle est ma faute à l’égard de ton père, pour qu’il en veuille à ma vie ? » 

  2Jonathan lui répondit : « Quelle horreur ! Non, tu ne mourras pas.  
Il se trouve que mon père ne fait aucune chose, importante ou non, sans m’en informer.  
Alors, pourquoi m’aurait-il caché celle-là ? C’est impossible. » 

  3Mais David reprit, en faisant un serment : « Ton père sait très bien que j’ai trouvé grâce à tes yeux.  
Il s’est dit : “Que Jonathan ne sache rien, de peur qu’il ne soit affligé.”  
Mais, par le Seigneur vivant et par ta propre vie, il n’y a qu’un seul pas entre la mort et moi ! » 

  4Jonathan dit à David : « À quoi penses-tu ? Je le ferai pour toi. » 
  5David répondit à Jonathan : « Demain, ce sera la nouvelle lune,  

et moi, je devrais prendre place auprès du roi pour le repas.  
Mais tu me laisseras partir et, après-demain, je me cacherai dans la campagne jusqu’au soir. 

  6Si ton père remarque mon absence, tu diras :  
“David a insisté auprès de moi pour faire un saut à Bethléem, sa ville,  
car on y célèbre le sacrifice annuel pour tout le clan.” 

  7S’il dit : “C’est bien”, je suis en paix, moi, ton serviteur.  
Mais s’il s’enflamme de colère, sache qu’il est résolu au pire. 

  8Agis avec fidélité envers ton serviteur, puisque tu m’as fait entrer dans une alliance du Seigneur avec toi.  
Mais si je suis coupable, fais-moi mourir toi-même. Pourquoi m’obliger à venir devant ton père ? » 

  9Jonathan répondit : « Quelle horreur pour toi !  
Mais si vraiment j’apprenais que mon père est résolu au pire, comment ne pas t’en informer ? » 

10David dit à Jonathan : « Qui m’informera si ton père te répond avec dureté ? » 
11Jonathan lui répondit : « Viens ! Sortons dans la campagne. » Et tous deux sortirent dans la campagne. 
12Alors, Jonathan dit à David : « Par le Seigneur, le Dieu d’Israël !  

Demain et après-demain, à cette heure-ci, je sonderai les intentions de mon père.  
Si tout va bien pour David, et si je n’envoie pas de message pour te le révéler, 

 Face à Saül qu’elle cherche à calmer, la 
femme de David "arrange" un peu la vérité 

 Cette "transe" qui prend même 
Saül est bonne : elle révèle par sa 
nudité son état de grand péché 

 Saül ne dit rien sur le moment, 
mais il rompra l’union entre David 
et Mikal en la donnant à un autre 

homme (de son côté, celui-là) 



13que le Seigneur amène le malheur sur Jonathan, et pire encore !  
Mais s’il fait trouver bon à mon père de te mettre à mal, je te le révélerai et je te laisserai aller en paix.  
Que le Seigneur soit avec toi comme il fut avec mon père ! 

14Tant que je vivrai, puisses-tu agir envers moi avec fidélité, comme le Seigneur, pour que je ne meure pas ! 
15Puisses-tu ne jamais retirer ta fidélité de ma maison,  

même quand le Seigneur retranchera de la surface du sol chacun des ennemis de David. » 
16Ainsi Jonathan conclut-il une alliance avec la maison de David, en disant :  

« Le Seigneur demandera des comptes à David – ou plutôt à ses ennemis. » 
17Puis Jonathan fit encore prêter serment à David,  

par l’amitié qu’il lui portait, car il l’aimait comme lui-même.  
18Jonathan lui dit : « Demain, c’est la nouvelle lune ;  

on remarquera ton absence à cause de ta place inoccupée. 
19Après-demain, tu descendras vite.  

Tu arriveras à l’endroit où tu étais caché l’autre jour et tu te placeras à côté de la butte. 
20Quant à moi, je tirerai trois flèches de ce côté, comme pour viser une cible. 
21J’enverrai le garçon en disant : “Va, retrouve les flèches !”  

Puis, si je lui dis : “Les flèches sont en arrière de toi ; ramasse-les”,  
alors tu pourras revenir, tu seras en paix ; par le Seigneur vivant, tout ira bien. 

22Mais si je dis au jeune homme : “Les flèches sont au-devant de toi”,  
alors tu t’en iras, car c’est le Seigneur qui te fait partir. 

23La parole que nous venons d’échanger, toi et moi, le Seigneur en est le garant pour toujours, entre toi et moi. » 

24David se cachait donc dans la campagne.  
Quand arriva la nouvelle lune, le roi prit place à table pour le repas. 

25Le roi s’assit à sa place, comme les autres fois, sur le siège placé contre le mur.  
Jonathan se mit en face, Abner s’assit à côté de Saül, mais la place de David resta inoccupée. 

26Saül n’en parla pas, ce jour-là, car il se disait :  
« Quelque chose est arrivé qui l’aura rendu impur. Sans doute, n’est-il pas pur. » 

27Or, le lendemain de la nouvelle lune, le deuxième jour, la place de David restait inoccupée.  
Saül dit à son fils Jonathan : « Pourquoi le fils de Jessé n’est-il pas venu à table, ni hier, ni aujourd’hui ? » 

28Jonathan répondit à Saül : « David m’a demandé avec insistance de le laisser aller jusqu’à Bethléem. 
29Il m’a dit : “Laisse-moi partir, je t’en prie, car nous avons, dans la ville, un sacrifice pour le clan.  

Mon frère lui-même m’a ordonné de m’y rendre.  
Maintenant, si j’ai trouvé grâce à tes yeux, laisse-moi m’échapper pour que j’aille voir mes frères !”  
Voilà pourquoi il n’est pas venu à la table du roi. » 

30Saül s’enflamma de colère contre Jonathan. Il lui dit : « Fils rebelle et dévoyé !  
Je sais bien, moi, que tu as pris parti pour le fils de Jessé, à ta honte et à la honte de la nudité de ta mère. 

31Oui, aussi longtemps que le fils de Jessé sera vivant sur la terre, ni toi, ni ta royauté ne tiendront.  
Et maintenant, envoie quelqu’un pour le prendre : qu’on me l’amène, car il mérite la mort ! » 

32Jonathan répondit à Saül son père. Il lui dit : « Pourquoi le mettre à mort ? Qu’a-t-il fait ? » 
33Saül jeta sa lance contre lui pour le frapper.  

Alors Jonathan comprit que son père avait résolu de mettre à mort David. 
34Jonathan se leva de table, enflammé de colère.  

Il ne mangea rien, ce deuxième jour de la nouvelle lune,  
car il était affligé au sujet de David et parce que son père l’avait insulté, lui, Jonathan. 

35Au matin, Jonathan sortit dans la campagne pour la rencontre avec David. Un jeune garçon l’accompagnait. 
36Il dit au garçon : « Cours, retrouve-moi les flèches que je vais tirer ! » Le garçon courut.  

Or Jonathan avait tiré une flèche de manière à le dépasser. 
37Le garçon parvint à l’endroit où se trouvait la flèche qu’avait tirée Jonathan,  

et celui-ci cria en direction du garçon : « Est-ce que la flèche n’est pas au-devant de toi ? » 

 La folie 
meurtrière de Saül 
s’étend maintenant 

à Jonathan, et il 
l’insulte gravement 

 L’astuce de Jonathan est un peu 
compliquée, mais le garçon qui ramasse 

les flèches, lui, comprendra bien 



38Puis Jonathan cria au garçon : « Vite, dépêche-toi, ne t’arrête pas ! »  
Le garçon de Jonathan ramassa la flèche et revint auprès de son maître.  

39Le garçon ne savait rien, mais David et Jonathan, eux, savaient de quoi il s’agissait. 
40Jonathan confia ses armes à son garçon et lui dit : « Va les reporter à la ville. » 

41Le garçon étant parti, David, à côté de la butte, se leva. Il tomba face contre terre et se prosterna trois fois.  
Ils s’embrassèrent et pleurèrent l’un avec l’autre, jusqu’à ce que David eût dominé ses larmes. 

42Alors Jonathan dit à David :  
« Va en paix, puisque nous avons tous deux prêté serment au Nom du Seigneur en disant :  
"Que le Seigneur soit entre toi et moi, entre ta descendance et la mienne, pour toujours !" » 

 21,1David se leva et s’en alla, tandis que Jonathan rentrait dans la ville. 
  2David arriva à Nob chez le prêtre Ahimélek.  

Celui-ci vint en tremblant à la rencontre de David et lui dit : « Pourquoi es-tu seul, sans personne avec toi ? » 
  3David répondit au prêtre Ahimélek : « Le roi m’a donné un ordre et m’a dit :  

“Que personne ne sache rien de l’affaire pour laquelle je t’envoie et que je t’ai ordonnée.”  
Mes compagnons, je leur ai fixé un point de rencontre à tel endroit. 

  4Maintenant, qu’as-tu sous la main ? Donne-moi cinq pains ou bien ce que tu pourras trouver. » 
  5Le prêtre répondit à David : « Je n’ai pas de pain ordinaire sous la main, mais il y a le pain consacré.  

Les hommes pourront en manger s’ils se sont gardés de rapports avec les femmes. » 
  6David répondit au prêtre : « Assurément, les femmes nous ont été interdites, comme précédemment 

quand je partais en campagne ; sur ce point, les hommes étaient en état de sainteté.  
Cette expédition est profane, certes, mais aujourd’hui elle sera sanctifiée de ce fait. » 

  7Le prêtre lui donna alors du pain consacré.  
En effet, il n’y avait là pas d’autre pain que le pain disposé devant le Seigneur,  
celui que l’on retire, pour le remplacer, le jour même, par du pain chaud. 

  8Cependant, le même jour, un des serviteurs de Saül se trouvait là, retenu devant le Seigneur.  
Il s’appelait Doëg l’Édomite, et c’était le plus important des bergers de Saül. 

  9David dit à Ahimélek : « N’as-tu pas ici, sous la main, une lance ou une épée ?  
Je n’ai pris avec moi ni épée ni bagages, tant la mission du roi était urgente. » 

10Le prêtre répondit : « Il y a l’épée de Goliath, le Philistin que tu as abattu dans le Val du Térébinthe :  
la voici, enveloppée dans le manteau, derrière l’éphod. Si tu veux la prendre, prends-la ; il n’y en a pas d’autre ici. »  
David lui dit : « Elle n’a pas sa pareille, donne-la-moi. »  

 
11David se leva et s’enfuit, ce jour-là, loin de Saül. Il arriva chez Akish, roi de Gath. 
12Les serviteurs d’Akish dirent à leur maître : « Cet homme n’est-il pas David, le roi du pays ?  

N’est-ce pas celui pour qui l’on dansait en se renvoyant ce refrain :  
“Saül a tué ses milliers, et David, ses dizaines de milliers” ? » 

13David fut impressionné par ces paroles, si bien qu’il eut très peur d’Akish, roi de Gath. 
14Alors, à leurs yeux, il fit semblant de perdre la raison ; il se mit à divaguer au milieu d’eux,  

à tracer des signes sur les battants de la porte, à baver dans sa barbe. 
15Akish dit à ses serviteurs : « Vous voyez bien que cet homme est fou. Pourquoi me l’amenez-vous ? 
16Est-ce que je manque de fous pour que vous ameniez celui-ci faire le fou devant moi ?  

Et cet individu entrerait dans ma maison ? » 
 22,1David partit de là et se sauva dans la grotte d’Adoullam.  

L’ayant appris, ses frères, avec toute la maison de son père, descendirent le rejoindre à cet endroit. 
  2Alors se rassemblèrent autour de lui tous les gens en détresse, tous les endettés et tous les mécontents,  

et il devint leur chef. Il y eut ainsi avec lui environ quatre cents hommes.  

  3David partit de là pour Mispé de Moab. Il dit au roi de Moab :  
« Permets que mon père et ma mère se retirent chez vous, en attendant que je sache ce que Dieu fera de moi. » 

  4Il les conduisit devant le roi de Moab, et ils restèrent chez le roi tout le temps que David se tint dans son refuge fortifié. 

 Le garçon a compris l’astuce, 
pourtant compliquée, de Jonathan 

 Et voilà le passage (21,1-7) 
cité par Jésus en Marc 2, 25-26 

 Le prêtre donne à David 
du pain, réservé à ceux qui 

savent s’abstenir de 
rechercher des femmes 

pendant leur campagne… 

 …et aussi l’épée 
laissée par Goliath 

 Mais Doëg a vu 
cela et va dénoncer 

David à Saül 

 David se fait 
passer pour fou… 

 …puis, dans sa grotte où il s’était réfugié attire à lui tous les gens "en détresse, 
endettés, mécontents" du pays ! Et, avec l’accord du roi local, il fait venir aussi sa famille 

 Voilà les larmes 
de David évoquées 

par le psaume 

 David "arrange" un peu 
la raison de son arrivée seul 

 David s’enfuira une 2e fois chez Akish… 

 …mais il ne sera plus seul 



  5Le prophète Gad dit à David : « Ne reste pas dans ce refuge. Va-t’en, rentre au pays de Juda ! »  
David s’en alla et parvint à la forêt de Hèreth.   6Saül apprit qu’on avait reconnu David et ceux qui l’accompagnaient.  
Saül se tenait sur la hauteur à Guibéa, sous le tamaris, la lance à la main, et tous ses serviteurs debout auprès de lui. 

  7Saül leur dit : « Écoutez bien, fils de Benjamin !  
Le fils de Jessé vous donnerait-il, à vous tous, des champs et des vignes ?  
Vous nommerait-il, vous tous, officiers de millier ou officiers de centaine, 

  8pour que vous ayez tous conspiré contre moi,  
pour que personne ne m’ait averti quand mon fils faisait alliance avec le fils de Jessé ?  
Non, aucun de vous ne s’est tourmenté à mon sujet, et personne ne m’a averti  
quand mon fils dressait mon serviteur contre moi pour me tendre une embuscade, comme aujourd’hui. » 

  9Doëg l’Édomite prit la parole, lui qui se tenait là avec les serviteurs de Saül.  
Il dit : « J’ai vu le fils de Jessé : il est venu à Nob, chez Ahimélek, fils d’Ahitoub.  

10Ahimélek a consulté pour lui le Seigneur,  
il lui a fourni des vivres et lui a donné l’épée de Goliath le Philistin. »  

11Alors le roi fit convoquer le prêtre Ahimélek, fils d’Ahitoub,  
et toute la maison de son père, c’est-à-dire les prêtres qui étaient à Nob.  
Ils vinrent tous auprès du roi. 12Saül dit : « Écoute bien, fils d’Ahitoub ! »  
Et celui-ci déclara : « Me voici, mon seigneur. » 

13Saül lui dit : « Pourquoi avez-vous conspiré contre moi, toi et le fils de Jessé,  
quand tu lui as fourni du pain et une épée, quand tu as consulté Dieu en sa faveur,  
pour qu’il se dresse contre moi et me tende une embuscade, comme aujourd’hui ? » 

14Ahimélek répondit au roi : « Y a-t-il parmi tous tes serviteurs quelqu’un de sûr comme David,  
le gendre du roi, lui qui est affecté à ta garde personnelle et qui est honoré dans ta maison ? 

15Est-ce aujourd’hui que j’ai commencé à consulter Dieu pour lui ?  
Quelle horreur ! Que le roi ne charge en rien son serviteur ni la maison de mon père,  
car ton serviteur ignorait absolument tout de cette affaire. » 

16Mais le roi lui dit : « Tu vas mourir, Ahimélek, tu vas mourir, toi et toute la maison de ton père. » 
17Le roi dit aux gardes qui étaient debout près de lui :  

« Tournez-vous et mettez à mort les prêtres du Seigneur, puisqu’ils prêtent main forte, eux aussi, à David :  
ils le savaient en fuite et ne m’ont pas averti ! »  
Mais les serviteurs du roi refusèrent de lever la main pour frapper les prêtres du Seigneur. 

18Le roi dit alors à Doëg : « Tourne-toi et frappe les prêtres ! »  
Doëg l’Édomite se retourna, et c’est lui qui frappa les prêtres.  
Il fit mourir, ce jour-là, quatre-vingt-cinq hommes qui portaient l’éphod de lin. 

19Et la ville des prêtres, Nob, on la passa au fil de l’épée :  
hommes et femmes, enfants et nourrissons, bœufs, ânes et moutons, au fil de l’épée ! 

20Un seul des fils d’Ahimélek, fils d’Ahitoub, put se sauver.  
Il s’appelait Abiatar. Il prit la fuite pour rejoindre David. 

21Abiatar rapporta à David que Saül avait massacré les prêtres du Seigneur, 
22 et David lui dit : « Je savais, ce jour-là, que Doëg l’Édomite étant présent, il irait sûrement informer Saül.  

C’est à cause de moi que les événements ont tourné contre toute personne de la maison de ton père. 
23Reste avec moi, ne crains rien : il en voudra à ma vie, celui qui en voudra à la tienne !  

Tu es en sûreté auprès de moi. » 
 23,1On rapporta à David cette nouvelle :  

« Voici que les Philistins sont en guerre contre Qeïla ; ils pillent les aires à grain ! » 
  2 David consulta le Seigneur : « Dois-je partir ? Est-ce que je battrai ces Philistins ? »  

Le Seigneur dit à David : « Pars, tu battras les Philistins et tu sauveras Qeïla. » 
  3Mais les hommes de David lui dirent : « Déjà, nous avons peur ici, en Juda :  

ce sera bien pire, si nous allons à Qeïla contre les lignes des Philistins ! »  

 David est déjà parti quand Saül 
affirme aux gens que Jonathan et 

David complotent contre lui 

 Mais Doëg dénonce le 
prêtre qui a aidé David 

 En ajoutant un mensonge l  

 Car le prêtre n’a pas pour 
David "consulté le Seigneur" ! 

 On ne sait pas bien 
ce que signifie 

"consulter le Seigneur"  

 Peut-être 
est-ce implorer 

un oracle en 
usant de son 

statut de 
prêtre ? 

 Et Saül ordonne un 
invraisemblable 

massacre, ignorant la 
parole si sensée du prêtre 

sur David, et le refus de 
ses serviteurs de tuer les 

85 prêtres de la ville ! 

 Comment Saül a-t-il pu 
rester si longtemps roi en 
faisant tant de crimes, au 
point que ses serviteurs 
refusent de lui obéir ? 

 David n’a pas besoin de prêtre 
pour consulter le Seigneur dès que le 

moment est important pour lui ! 



  4À nouveau, David consulta le Seigneur, et le Seigneur lui répondit :  
« Lève-toi ! Descends à Qeïla car je livre les Philistins entre tes mains. »  

  5David partit alors pour Qeïla avec ses hommes et attaqua les Philistins.  
Il emmena leurs troupeaux. Il leur porta un coup très dur.  
David sauva ainsi les habitants de Qeïla. 

  6Or quand Abiatar, fils d’Ahimélek, s’était enfui auprès de David à Qeïla, il avait emporté l’éphod avec lui.  
  7Saül fut averti de l’entrée de David à Qeïla et il dit : « Dieu l’a remis en mon pouvoir,  

car il s’est enfermé lui-même, en entrant dans une ville munie de portes et de verrous. » 
  8Saül appela donc à la guerre tout le peuple pour descendre à Qeïla assiéger David et ses hommes. 

  9Quand David sut que Saül préparait contre lui un mauvais coup,  
il dit au prêtre Abiatar : « Apporte l’éphod. » 

10David dit alors : « Seigneur, Dieu d’Israël, Ton serviteur vient d’apprendre  
que Saül projetait de venir à Qeïla pour détruire la ville à cause de moi. 

11Les notables de Qeïla vont-ils me livrer entre ses mains ?  
Saül descendra-t-il, comme ton serviteur vient de l’apprendre ?  
Seigneur, Dieu d’Israël, daigne en informer Ton serviteur ! »  
Et le Seigneur dit : « Saül descendra. » 

12David dit : « Les notables de Qeïla vont-ils nous livrer,  
moi et mes hommes, entre les mains de Saül ? » Le Seigneur dit : « Ils vous livreront. » 

13Alors David se leva, lui et ses hommes – ils étaient environ six cents. Ils sortirent de Qeïla et s’en allèrent à l’aventure.  
Mais on informa Saül que David s’était échappé de Qeïla, si bien qu’il renonça à son expédition. 

14David alla demeurer au désert dans des refuges ; il demeura dans la montagne, au désert de Zif. 
Pendant tout ce temps, Saül ne cessa de rechercher David, mais Dieu ne le livra pas entre ses mains. 

15David s’aperçut que Saül s’était mis en campagne pour lui ôter la vie.  
David était dans le désert de Zif, à Horesha.  

16Jonathan, fils de Saül, se mit en route et alla trouver David à Horesha.  
Il l’encouragea au nom de Dieu, 17et lui dit :  
« Sois sans crainte : la main de mon père Saül ne te trouvera pas.  
C’est toi qui régneras sur Israël, et moi, je serai ton second ; d’ailleurs, Saül, mon père, le sait bien. » 

18Ils conclurent tous deux une alliance devant le Seigneur.  
David demeura à Horesha, et Jonathan s’en alla chez lui. 

19Des gens de Zif montèrent auprès de Saül à Guibéa pour lui dire :  
« Est-ce que David ne se cache pas chez nous,  
dans les refuges de Horesha, sur la colline de Hakila, au sud de la steppe ? 

20Et maintenant, si tel est ton désir, ô roi, descends ; c’est à nous de le livrer aux mains du roi. » 
21Saül leur dit : « Soyez bénis du Seigneur, vous qui avez eu pitié de moi ! 
22Allez donc, vérifiez bien, tâchez de savoir en quel endroit il est passé et si quelqu’un l’a vu là-bas.  

On me dit, en effet, qu’il est plein de ruse. 
23Tâchez de reconnaître toutes les cachettes où il peut se cacher.  

Vous reviendrez me voir quand vous aurez vérifié, et j’irai avec vous.  
Alors, s’il est dans le pays, je le chercherai parmi tous les clans de Juda. » 

24Précédant Saül, ils se mirent en route pour Zif.  
David et ses hommes étaient dans le désert de Maône, dans la plaine au sud de la steppe. 

25Saül et ses hommes allèrent à sa recherche.  
David en fut informé ; il descendit à la Roche et demeura dans le désert de Maône.  
Mais Saül, apprenant cela, poursuivit David au désert de Maône. 

26Saül marchait d’un côté de la montagne ; David et ses hommes, de l’autre côté.  
David précipita sa marche pour s’éloigner de Saül,  
mais Saül et ses hommes l’encerclaient déjà, lui et les siens, pour les capturer. 

 L’ephod, nous dit Wikipédia, était 
un habit du grand prêtre d'Israël 

associé aux oracles de Dieu. L'Exode et 
le Lévitique donnent une description 
détaillée de sa conception et de son 

usage ; il se distingue notamment des 
autres vêtements des prêtres du fait 

qu'il est entièrement en lin. 

 Incroyable victoire, quand on 
sait qui étaient les 400 hommes 

que David avait avec lui… 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Grand_pr%C3%AAtre_d%27Isra%C3%ABl
https://fr.wikipedia.org/wiki/L%27Exode
https://fr.wikipedia.org/wiki/L%C3%A9vitique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Cohen_(juda%C3%AFsme)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Linum


27C’est alors qu’un messager vint dire à Saül :  
« Viens vite, car les Philistins ont fait irruption dans le pays. » 

28Abandonnant la poursuite de David, Saül fit demi-tour pour affronter les Philistins.  
C’est pourquoi on a appelé ce lieu la « Roche-de-la-Séparation ». 

 

Commentaire Évangile au Quotidien 
Julienne de Norwich (1342- + après 1416), recluse anglaise 

« Tous ceux qui souffraient de quelque mal se précipitaient sur Lui pour e toucher » 

Aussi longtemps que nous vivrons, quand en notre folie nous tournons notre regard vers ce 
qui est réprouvé, notre Seigneur Dieu nous touche avec tendresse et nous appelle avec une grande 
joie, en disant en notre âme : « Laisse là ce que tu aimes, mon enfant très cher. Tourne-toi vers 
moi ; je suis tout ce que tu veux. Réjouis-toi dans ton sauveur et dans ton salut. » Je suis sûre que 
l'âme perspicace par la grâce verra et sentira que notre Seigneur opère ainsi en nous. Car si cette 
œuvre concerne l'humanité en général, tout homme en particulier n'en est pas exclu. (…) 

Qui plus est, Dieu a éclairé spécialement mon intelligence et m'a enseigné sur la façon dont Il 
opère les miracles : « On sait que j'ai accompli déjà ici-bas beaucoup de miracles, éclatants et 
merveilleux, glorieux et grands. Ce que j'ai fait alors, je le fais encore continuellement, et je le ferai 
dans les temps à venir. » Nous savons que tout miracle est précédé par des souffrances, des 
angoisses, des tribulations. C'est pour que nous prenions conscience de notre faiblesse et des 
sottises que nous commettons à cause de notre péché et, par là, pour que nous devenions humbles 
et criions à Dieu, implorant son secours et sa grâce. Les miracles surgissent ensuite ; ils proviennent 
de la haute puissance, sagesse et bonté de Dieu et révèlent sa force et les joies du ciel, autant que 
cela est possible en cette vie passagère. Ainsi notre foi se fortifie et notre espérance grandit dans 
l'amour. Voilà pourquoi il plaît à Dieu d'être connu et glorifié par des miracles. Il veut que nous ne 
soyons pas accablés par la tristesse et les tempêtes qui s'abattent sur nous ; il en est toujours ainsi 
avant les miracles ! 

 
 

Méditation de La Croix 
Nicolas Tarralle (augustin de l’Assomption) 

Jésus ne se laisse pas écraser par la multitude de gens qui se pressent de toute part pour Le toucher. 
Il s’éloigne : juste là où il faut pour mieux se faire entendre. S’il est bon d’être guéri par Jésus qui nous 
touche, il est plus vital encore d’entendre Sa parole qui guérit. Ce n’est pas en nous saisissant de Jésus, 
en Lui assignant une place que nous saurons L’écouter mais en le laissant rejoindre la barque qui 
permet à Sa voix d’être portée par les flots jusqu’à nous. 

Essayons de visualiser Jésus, dans cette barque, sur le bord de la mer de Galilée, non pas tourné vers 
le large pour aller pêcher mais tourné vers le rivage pour parler à la foule. Cette foule nombreuse et 
attroupée se tourne, elle, vers le large. Elle est bigarrée, avec des gens venus de tout le pays et même 
de Tyr et de Sidon. Avec des personnes qui souffrent mais aussi des bienportants. En s’éloignant juste 
un peu, Jésus peut s’adresser à chacun. 

Voilà une belle image de la promesse faite aux tout premiers disciples : je ferai de vous des pêcheurs 
d’hommes. Jésus nous montre ainsi comment nous laisser rejoindre par des personnes extrêmement 
différentes : en s’adressant avec cette juste distance qui permet à chacun de L’entendre 
personnellement. 

 Saül l’avait entre ses mains, mais il a su quand 
même tourner sa hargne contre l’ennemis philistin  
plutôt que contre David son gendre et bras droit ! 



Homélie de la messe de 12h15 à ND de Pentecôte 
Père Bernard Audras, prêtre retraité au service de la Maison d’Église 

Cet évangile est comme un résumé de l’action de Jésus en Galilée : des guérisons ont permis à des gens 
de se relever, de travailler à nouveau, et d’être réintégrés dans la vie sociale et religieuse (on pense 
notamment aux lépreux). Il y a aussi les exorcismes, et ce qui peut nous surprendre, c’est que Jésus 
impose le silence aux esprits mauvais [alors qu’ils savent précisément qui Il est]. Ces démons ne 
viennent pas du tout pour confirmer et aider le ministère de Jésus, mais au contraire pour Le 
provoquer, Le contrer. Satan lui-même a essayé de tenter Jésus quand Il se préparait au désert à Sa 
vie publique, mais Jésus ne veut pas utiliser la puissance de Dieu qui est en Lui pour autre chose que 
pour manifester l’Amour.  

Si Jésus guérit, c’est par compassion : il est touché par la souffrance de toutes les personnes qui 
viennent à Lui. Et il faudra du temps pour que ceux qui approchent Jésus arrivent à comprendre qu’Il 
est Fils de Dieu Sauveur : Il est venu nous sauver du péché et de la mort. C’est sur la Croix qu’Il donnera 
le signe le plus grand de Son Amour ; le centurion romain qui a été témoin de la mort de Jésus pourra 
dire ce bel acte de foi : « vraiment, cet homme était le Fils de Dieu ».  

Cette parole, nous pourrons la redire une fois que nous serons sauvés et ressuscités nous aussi. Et nous 
aurons pleinement compris que la puissance de Dieu ne vise pas à faire de nous des marionnettes, 
mais à nous faire comprendre que chacun de nous est aimé de Dieu d’une manière unique. 

 

Méditation de Prier au Quotidien 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Commentaire Prion en Église 
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